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Preface de l'edition fran9aise

La premlere partie de mon IIAnleitung zur Übersetzung chine­

sischer Fachliteratur für Naturwissenschaftler ll a ete publiee

en avril 1968 comme IIKFK Bericht 670 11
• La meme annee a paru

une traduction anglaise de ce guide et je suis tres content

qu'il en existe ci present aussi une version fran9aise redigee

benevolement et dans un souci ,purement scientifique par
Monsieur Manfred SPÖRI.

Je voudrais le remercier ici encore une fois tres sincerement,

non seulement pour avoir sacrifie une partie de ses heures de

loisir mais aussi pour la qualite de la traduction.

Peter Buriks

Kernforschungszentrum Karlsruhe, fevrier 1972
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Le ma1tre disait: "Etudier et constamment s'exercer dans ce
qu'on a appris, niest ce pas aussi un plaisir?"

(Extrait des "Entretiens" de Confucius, Louen yU, chapitre 1,

paragraphe' 1 )



P R E F ACE

Ce guide - qui sera publi~ en plusieurs parties­
s'adresse aux physiciens, chimistes et biblioth~caires,

mais en premier lieu A tous ceux parmi les scientifiques
qui d~pouillent r~gulierement la litt~rature

scientifique dans les centres de recherche nucl~aire.

Ces "r~sumeurs" autrement si comp~tents ont l'habitude
de repousser les p~riodiques chinois et japonais avec
tout signe de r~signation. Lors d'un expos~ en
novembre 1966, a l'occasion de la 4eme r~union Euratom
de biblioth~caires travaillant dans les bibliotheques
nucl~aires, j'ai soutenu l'opinion que les textes
scientifiques chinois ne sont pas essentiellement plus
difficile a traduire que p.ex. les textes russes. Cette
section du guide est destin~e A aider les "d~cid~s"

qui voudraient se lancer ä l'eau.

Ce guide est tout autre chose qu'une grammaire:
premierement elle serait superflue, puisqu'il existe
d~ja de nombreuses grammaires, encore qu'elles ne soient
pas toujours satisfaisantes, et deuxiemement parce que
quelqu'un qui veut se limiter d'abord aux traductions
peut se passer d'une grammaire. Troisiemement, la nature
m~e de la langue chinoise est teIle - comme il sera
encore d~montr~ - que le traducteur peut s'attaquer
presque aussitOt aux textes. Je me suis efforce d'expliquer
la grammaire de base, n~cessaire au travail du lecteur,
A l'aide d'exemples puis~s dans le langage scientifique.
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11 merite peut-~tre reflexion de publier ce guide aussi
en langue anglaise, fran~aise ou russe. Cela sera
cependant largement fonction de l'echo que trouvera ce
guide dans les spheres linguistiques mentionnees. Le
Departement de Litterature du Centre d'Etudes Nucleaires
de Karlsruhe attend avec inter~t la resonance qu'il
pourra avoir.

Comme il est dejA suggere par la maxime de Confucius
figurant en t~te de ce petit livre, je serais reconnaissant
de tout commentaire critique concernant mon travail~

Peter Buriks

Kernforschungszentrum Karlsruhe, avril 1968
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La langue chinoise a la r~putation d'~tre difficile et
pratiquement insurmontablee Les difficult~s commenceraient
d~jA avec les sons individuels qu'il ne serait guere
possible de diff~rencier et qui de plus surm~neraient la
langue d'un Europ~en8 S'y ajouteraient les quatre tons que
l'on devrait ma1triser A fond afin d'~tre A peu pres
compris par un Chinois. Et finalement, il y aurait
l'~criture chinoise avec ses milliers de caracteres qui
serait simplement insurmontable, comme autrefois la Grande
Muraille au nord de l'ancien empire. Pour ces raisons
imp~ratives, le commun des mortels devrait capituler
inconditionnellement devant le chinois. L'~tude du chinois
serait A laisser aux g~nies de langues et voilA taut.

Ce respect devant la langue chinoise contraste de fa~on

surprenante avec un jugement d~daigneux quant A la facult~

d'expression du chinois, particulierement dans les sciences
naturelles. L'id~e est largement r~pandue que la langue
chinoise serait incapable de rendre correctement les
notions scientifiques. Avec les caracteres surann~s d'un
~tat agraire mill~naire (lire: ~tat industriel sous­
d~velopp~), il serait tres difficile de d~finir par ~crit

les notions modernes, tres compliqu~es, p.ex. de la
physique nucl~aire; il existerait m~e le danger que les
chinois, malgr~ leur bombe A l'hydrogene, et rien que par
leur fa~on d'~crire d~suete, s'excluraient eux-m~es du
progres scientifique de notre sieeIe audacieux. Par aill~urs,

la pauvret~ phon~tique du chinois emp~cherait l'inter­
pr~tation sans ambiguit~s des notions, ce qui serait apres
tout une condition sine qua non pour les sciences naturelles
de nos jours. Le haut chino~s - c.A.d. la langue nationale
chinoise, enseign~e dans les ~coles A cet~ des dialectes

ne conna1trait de toute fa~on guere plus de 400 sons. Si
l'on mUltipliait ces 400 sons par le facteur 4 (dans la
langue nationale, chaque syllabe peut ~tre prononc~e en
quatre tons diff~rents), o~obtiendrait un total d'environ
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1600 sons qui ne pourraient alors former pas plus de 1600

mots non-ambiguso Geci suffirait au maximum a satisfaire
le vocabulaire d'une seule branche specialisee de la
physique ou de la chimie modernes.

Les points de vue presentes ci-dessus et qui peuvent para1tre
excessifs, ont leur origine dans des idees imprecises sur
la nature de la langue et de l'ecriture chinoises, et il
est facile de les refuter. Un caract~re chinois n'est pas
que l'on nous pardonne le prosaisme - un myst~re mais
une multitude de traits que le Ghinois,soit dit en passant,
a l'habitude d'ecrire d'apr~s un ordre bien etabli. Le
nombre de traits n'exerce pas d'influence sur le sens du
caractere. 11 n'est donc pas ainsi qu'un caract~re compose
de deux douzaines de traits ait un sens plus large OU une
signification plus grande qu'un caract~re n'ayantque
quelques traits a son actif. Ce n'est pas lenombre de traits
qui importe mais le sens, et, dans une mesure moindre, la
prononciation et le ton du caractere. La prononciation d'un
caractere estle son qu'il faut prononcer a sa lecture:
elle est toujours la m~me, aux inevitablesexceptions pres
qui confirment la regle. La prononciation d'un caractere"
comprend un des quatre tons usuels du haut chinois. Le ton
est - comme la prononciation - g{meralement immuable. Le
traducteur qui doit traduire un texte chinois dans toute
autre langue ne doit conna1tre, pour accomplir satache
correctement, ni le son ni le ton des caracteres individuels.
Ge qu'il doit conna1tre c'est seulement le sens des
caracteres.

Gomme expose dans le paragraphe precedent, c'est le sens qui
est le trait caracteristique d'un caractere chinois. Un
caractere peut avoir uno seul sens ou bien plusieurs, ce qui
est le cas la plupart du temps. Un caractere peutm~me

avoir un nombre de sens deconcertant qui, ode plus, ne
semblent pas ~tre lies par un contexte logique reconnaissable.
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Quel que soit cependant le nombrede sens synonymesou
entierement differents d'un caractere, il n'est jamais
permis d'admettrea priori que la prononciation liee au
caractere represente un mot du langage familier ayant les
m~mes sens que le caractere. Il existe des caracteres dont
la prononciationrepresente un mot du langage farnilier. Mais
ils sont relativement rares. L'ecrasante majorit~ de tous
les caracteres chinois ne represente pas dans leur lecture
des mots au sens de la langue parlee. C'est un fait
important: il ne faudrait pas le passer sous silence.

M~me sans la connaissance du chinois, il est possible de
demontrer l'exactitude de cette assertion. Si les sons de
caracteres chinois (1600 possibilites) etaient des mots du
langage familier, il ne pourrait pas exister beaucoup plus
de 1600 caracteres car de nombreux mots du langage familier
auraient autrement deux sens differents. Chaque langue peut
supporter facilement uncertain nombre de mots a double
sens. Si par contre chaque mot d'une langue avaitdeux sens
differents (teIle mot franc;:ais tffrais"(=prendre le frais)
ou "frais"(=frais d'impression), elle serait deja
desesperement incomprehensible. Ceci signifie que 3200
caracteres chinois seulement ne pourraient guere exister.
Mais le dictionnaire chinois-allemand de Rüdenberg-Stange 1)
et aussi le dictionnaire chinois-russe de Ochanin 2)
contiennent tous les deux deja plus de 9000caracteres
differents avec leurs sons, leurs tons et leurs sens. Le
dictionnaire chinois-japonais de Ueda comporte bien au-dela
de 14000 caracteres. Le Chinois Hiu Yuan-kao et ale a publie
en 1915 un ouvrage qui represente a ma connaissance le
dictionnaire chinois le plus complet qui ait jamais ete
imprime. Il contient plus de 48000 caracteres •••••

Le caractere chinois n'est pas - comme nous l'avons vu - un
mot au sens dela langue parlee. ,C' est un ensemble de traits

1) Chinesisch-Deutsches Wörterbuch von Werner Rüdenberg,
dritte erweiterte, völlig neu bearbeitete AUflage von H.G.H.
Stange, 1963,Cram, de Gruyter und Co., Hamburg (DM 160,-)

2) KMTaMcKo-pyccKMM cnoBapb, M3~aHMe BTopoe, M.M.OlliaHMH,
MocKBa, 1955, rocy~apcTBeHHoe M3~aTenbCTBO MHocTpaHHNx
M HaUMOHanbHblX cnoBapeM
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ayantun certain nombre de sens qui sontdans la plupart des
cas faciles a comprendre pour un Europeen, encore qU'il
soit plus difficile de les retenir. Le caracterechinois
a d'autre part unepropriete qui ades suites incalculables
au sens pleindu mot: il peuten principe ~trelie atout
autre caractere chinois ou a 2, 3, 4, 5 etc. autres
caracteres pour former descombinaisons a deux, .trois, quatre,
cinq, six (etc).1enombre des combinaisons ainsi rendu
possibles indique le degre d'exactitude des expressions en
chinois. Tl ne faut pas re,flechir longtemps pour comprendre
que le chinois est parmi les langues les plus avancees en
ce qui concerne la faculte d'expression. C'est a cette
assertion que sera dedie le paragraphe suivant.

En adrnettant qu'il existe 6000 caracteres chinois faisant
aujourd'huipartie integrante du monde intellectuel chinois,
nous nous rendons stlrernent coupable d'une forte sOUs­
estimation. Il existe certainernent des milliersd'academi­
ciens chinois mattrisant souverainernent 10000 caracteres
avecunefacilitequi ne manque jamais de nous impressionner.
Par ailleurs, rien ntemp~che les Chinois de redecouvrir au
besoin dans d'anciens dictionnaires des caracteresdepuis
longtemps oublies ou tombes en desuetude, et d'avoir a
nouveau recours a leur serviceutile. Rien ne peut d'autre
part emp~cher les Chinoisde creer de nouveaux caracteres:
l'element plutonium, detecte et fabrique dans les annees
1940-1941, a son propre caractere qui n' a jarnais existe
auparavant. Ceciest vrai pour tous les transuraniens. Mais
m~meun stock de6000 caracteres suffirait a demontrer la
faculte d'expression etonnante du chinois. 6000caracteres
donneraient6000 x 6000 = 36 millions de combinaisons a
deux caracteres (binOmes). 11 est facile de calculer combien
de combinaisons a trois ou quatre composantes, existant
egalernent en grand nombre en chinois, so~t theoriquernent
possibles: il s'agit de chiffres astronomiques qui.
depasseraient de bien loin le besoin d'expression necessaire
a une langue culturelle.



- 5

Il faut cependant adrnettre que le chiffre de 36 millions
de bin8mes est th~orique. Dans la pratique i1 n'estpas
possiblede combiner chaque caractere avec n'importe quel
autre,ne serait-ce que parce que toute combinaison ne
donne pas un sens clair. D'autrepart, tout .bineme th~orique­

mentpossible ne trouve pas grace aux yeux desChinois: ici
ce sont des imponderables d'ordre esthetique et d'autres
considerations q~e l'on peut qualifier de subjectives qui
jouent un rOle. Ilse pose finalement la question decisive
si ·1' on peut ou doi t attribuer une fonction de verbe, de
nom·oud'adjectif aUJ{ caracteres chinois. S'il en etait
ainsi, et si les caracteres chinois etaient a classer
suivantleur sensen verbes, en nqmsou en adjectifs, il
serait des le. depart possible d'exc1ure de nombreuses
combinaisons. Car 1a languechinoisedemande
imperativement que l'objet, c.a.d.le nom suive le verbe
et que l'adjectif pre<:;:ede le nom. Ceci signifierait que les
bin8mes nom-adjectif et nom-verbe seraient impossibles. De
m~me, il faudrCiit rayer lescombinaisons adjectif-adjectif
puisque normalement celles-ci sont depourvues de tout sens.
Toutes ces objectiqnsme:rleraient ades deductions conside­
rabIes du chiffre de 36 millions; notre assertionque le
chinois figurerparmi les langues les plus riches du monde,
ne para1trait plus aussi convaincante que precedemment.

Cet argument ne seraitvalable que stil permettait d'exclure
presque latotalite des 36.millions de binOmes. Apres
tout, ce chiffren'est q\l'un chiffre theorique, depassant
de tres loin lebesoinen vocabulaire de toute autre langue
culturelle. Le "peu"cie besoins en binOmes. du chinois peut
~treelucideparlesindications suivantes. Le grand
dictionnaire de Mathews 3) comporte dans ses exemples,
figurant apres chaque caractere, au total environ 100 000

combinaisons aplusieurs caracteres. Un quart de ces
caractereg, comporteraitdes combinaisons de plus de deux:
pictogrammes. I1 reste donc 75.000 binOmes provenant de
tous les domaines de la connaissance -a l'exception
de la techniqueet <les sc:ienc~s, les "enfants pauvres"

3) Mathews' Chinese-Ehglish bictionary, revised edition, 1963,
Harvard University Press, Cambridge (Mass.) .
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traditionnels de nombreux dictionnaires.

Aucun dictionnaire ne peut pretendre a ~tre m~e approxima­
tivement complet ce qui est aussivrai pour celuide
Mathews. Mais ce dictionnaire n'est pas seulentent bien fait,
il est aussi remarquablementvarie et ne laisse pas souvent
son utilisateur lettre dans l'embarras. Le vaste dictionnaire
technique qui a ete publieaux Etats·Unis il y a quelques
annees 4)., contient environ 200 000 expressions dont - il .
suffit de feuilleter l'ouvrage superficiellement pour le
constater - la mOitie au plussont des combinaisons de deux
caracteres. Ceci nous donnerait un total de 175 000 binOmes
qui seraient aujourd'hui enusage dans presque tous les
domaines de la langue chinoise. Vu qU'aucun dictionnaire ne
peut ~tre complet, comme nous l'avons deja mentionne, nous
supposons maintenant quele chinois dispose en realite
de trois fois le nombre de binOmes - c.a.d. d'un demi-million.
Ce nombre nous permet certainement d'affirmer qU'il n'est
pas facilede depasser le Chinois quant a sa faculte
d'expression. Car ilfautici avoir a l'esprit que ces
500 000 binOmespossibles ont en quelque sorte valeurde
notions fondamentales et de radicauxauxquels se rattachent
une multitude d'autres expressions. Si l'on prend le mot
Itreactionlt , au sens chimique: fan-yl.ng 5).. Pour des notions
teIles queltvitesse, de reaction" (fan-yJ..ng sou-tou)., "formule
de reaction" (fän-yJ..ng ehe)., "acceleration de reaction"
(fan-Ylng kiä-sou-tou)., "produit de reaction" (fan';'Y1ng cheng­
tch' eng-wou).,"reacteur" (fan-ying-k' 1) le Chinois ~ comme
leFranc;ais, n'utiliserapas sa "reserve" de 500·000 binOmes,
mais des combinaisonsa trois, quatre et cinq caracteres
commen~ant tous avec le binOme indique fan,;,yJ..ng. Un binOme
represente ainsi une multitude d'autres mots necessaires
dans la pratique.

Au paragraphe precedent nauS avans repondu par une sorte de
manoeuvre da deviation a l'assertion que, POUl:' les raisons

4). Modern Chinese-English technical· and general dictionary,
1963, McGraw-Hill Book Co., New York (3 vols)

5) Pour le systeme de transcription utilise ici,lavaleur
phonetique des lettres et le sens des ac:cents toniques
- (1 er ton) , '" (2eme ton), v (3eme ton) et .. (4eme ton) voir
p. 39 et suivantes



- 7 -

indiquees, il serait necessaire de faire certainesdeductions
du chiffre calcule de 36 millions de binemes possibles, en
faisant observer que le chinois pourrait tres bien se
passerde 35 1/2 millions de binemes et qu'il faudrait
neanmoins le compter parmi les premiere$ langues du monde
quant a sa facul te d' expression. Notre "renonciation"
nonchalante a plus de 35 millions de binOmes ne devrait
cependal:l.t pas donner lieu a penser que 1 'argumentation, a·
laquelle nousavons essaye de repondre, pourraitreellement
aboutir a la "perte" de 35 millions de 1:?inemes. Il est
exact qu'iln'est pas possible d'unir tout caractere a
n'importe quel autre, etantdonne que certainescombinaisons
ne donneraientpas un sens satisfaisant. 11 est egalement
exact que beaucoupde combinaisons ne sont pas "viables"
tout simplementparce que lesChinois ne sont pas pr~ts

ales accepter pourdesraisonssubjectives quelconques.
Parcontre, l'argument principal suivant lequel il serait
possible de classer lescaracteres chinois en verbes,noms
et adjectifs cequi rendrait de nombreuxbinemes impossibles,
etant donne que lescombinaisons nom-adjectif, nom-verbe
et adjectif-adjectif seraient exclues, n'estpas correct.
Cela veut dire dans ce contexte qu'il est Sans doute
possiblede faire des diminutions sur les 36millions de
binOmes possibles - cequi lais$erait toujours subsister
des millionsde binOmes et ainsi beaucoup plus que les
500 .000 quenous avons obtenus au debut. 11 est ainsi etabli
que la langue chinoise dans sa forme ecrite - restriction
a laquelle nous allons revenir dans une des sections
suivantes - dispose d'une reserve d'expressions bisyllabiques
que l'onpeutvraiment appeler intarissable atout jaimais.
11 est difficile de croire qu'il existe une deuxieme langue
au monde capable de tenir a cet egard le pas avec le chinois.

Nous sommesarrives ici a un point qui est a m~me d'embrouiller
un ElU'opee.n au-dela de toute expression et m~me de l'irriter.
Nous entendons par la le faitqu'il nIest pas possible de
classer les caracteres chinois en verbes, noms et adjectifs,
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les caracteres chinois pouvant reunir au contraire ces
trois categories grammaticales. Si l'on demande d'autre
part a un Chinois la fonction de tel ou tel caractere,
l'on constatera souvent qu'il cite des sens, representant
sans equivoquedes verbes, des noms ou des adjectifs.
De m~me, les dictionnaires semblent-ils - du moins pour
beaucoupde ca.racteres - distinguer clairement noms, verbes
et adjectifs. 011 est alorsla verite? 11 est correctque
les caracteres chinois peuvent avoir par principe
differentes - et m~me toutes - fonctions grammaticales dans
les differentes combinaisons a plusieurs caracteres. Ceci
ne veut cependant pas dire que chaque caractere dans de
teIles combinaisons doive aussi avoir toujours des fonctions
grammaticales differentes. Beaucoup de caractetes ont une
histoire de 3 millena.iresa leur actif. Aucouts de
cette longue periode, ils ontete pousses de plus en plus
dans le r81e d'un verbe par exemple. Par contre, d'autres
pictogrammes ont pu conserver leur caractere premier,
semblable au cameleön, atravers les siecles. Et puis, il y
a lescaracteres qui n'ont acquis ce caractere que
longtemps apres leur creation. 11 n'y arien a dire si
l'Europeen - conformement a son sens de la langue profonde­
ment enracine et comme support mnemotechnique - retient
le sens de ces caracteres en tant que verbes, noms et
adjectifs. Mais il doit toujours ~tre pr~t a se corriger.
11 faut qu'il soit prepare a ce que tel ou tel caractere
dans une combinaison de caracteres donnee, ne soit tout
a coup plus un verbe mais qu'il soit devenu nom. Si le
traducteur :ri'avance pas avec ses connaissances quant a la
fonction grammaticale possible d'un certain caractere dans
une combinaison qui 1ui est encore inconnue, i1 ne doit
pas hesitera tenter sa chance avec une autre fonction
grammatica1e. Une certaine insouciance et souplesse sont ici
tout a fait opportunes. 11 est bien sßr aussi necessaire
de mettre en garde contre une legerete tropnalve. Le mieux
est toujours d'etudier dans unbon dictionnaire, et a l'aide
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des combinaisons de caraeteres y figurant, les fonetions
grammaticalesqui peuvent s'attacher par tradition a un
caractere donne. Si le dictionnaire donne des exemples du
sens, en tant que nom, d'un earaetere que l'on avait jusqu'
alors connu comme verbe seulement, il ne fautpas hesiter
a donner le sensd'un nom a cette interpretation .s'il est
ainsi possibled'obtenir une traduction raisonnable. Il
faut donc trouver des "preuves" dans le dictionnaire. Il ne
faut pas tout de suite s'attendre a une merveilleuse
nouvelle creation bien qu'elle soit possible atout moment.
Ainsi le caractere ehinois pour plutonium ( $,1' ) signifie­
t-il tout simplement plutonium et represente un nom a 100 %
pour autant que nous lesachions. Il ne faut done pas
envisager qu'un caractere possede le sens d'un verbe si le
dictionnaire nele mentionne pas. Maisrien ne peut
emp~eher un scientifique ehinois d'attribuer un jour une
valeur de verbe a ce caractere qui pourrait alors signifier
p.ex. "avoir l'effet nocif, le danger du plutonium" ou
"reduire le monde en cendres avec des bombes au Pu". Si cette
signification secondaire du earactere 1lT etait forgee,
etqu'elle f~t aeceptee par les Chinois, rien ne se serait
passedont il faudrai t s' etonner et qui ne serai t pas
entierement legitime sur le plan linguistique. Dans la suite
seront donnes quelques exemples concrets afin de montrer le
caraetere de cameleon des pictogrammes chinois.

"Hiue" f signifie "apprendre, etudier", et il est possible
d'attribuer d'emblee la valeur de verbe a ce caractere.
Cependant, a la Ein d'une combinaison a plusieurs caracteres
il represente toujours un nom pur, signifiant "science":
le oules caracteresprecedants determinent la branche de

la scienee concernee."Houa" ,ft nous parattrait ~tre un

verbe apart entiere: "(se) modifier". "Houa-hiuen ne
signifie eependant pas "modifier les sciences" mais "la

"science des modifieations": le "houa" est devenu icinom.
Par "la scienee des modifications" on entend naturellement
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la chirnie. "Hiue-houa-hiue-ti ll ?f1t ~ tI~ signifie
textuellement "etudier (hiue) la science des modifications

,_, - __ -. _. Ir

(houa-hiue) untel qui (ti): c.a.d. en francais: un
chirniste. Le premier IIhiue" est represente par exactement
le meme caractereque le deuxiemellhiue'l. Mais le premier

, '

"hiue" correspond a un verbe, le deuxieme a un nom.
La question est quelque peu deroutante pour l'expression
IIta-hiue" ;;i:: ~ . Ta peut etre considere comme adjectif
a 100 %etsignifie IIgrand". Faut-il considerer "ta"comme
nom et traduire 1 'expression "ta-hiue" p .ex. comme "science
del'espace", c.a.d. recherche spatiale? Du faut-il
traduire "tall ental1t qu'adverbe et accepter "hiue" normale­
ment comme verbe;le resultat serait alors"etudier
intensement". 11 faut croire que nous sommes ici sur le bon
chemin, "ta-hiue"estle norn del'endroitou l'onetudie
intensement ou l'endroit ou "les grandes etudes" se pOur­
suivent, l'expression signifie"l'universite".

"Haa" *.J- IIbon" estun adjectif prononce. "K' an" ~
"regarder" nousest connu comme verbe seulernent. Mais
"haö-k'an" signifie IIbeaull , c.a.d. "bien, agreablea regarder".
Pour la conception europeenne,"haö" s'est ici donne la
forrned'un adverbe. L'expression entiere est cependant a
considerer cOmme adjectif.

lIycing ll ft signifie oxygene; "houa ll nous le savons deja,
"se rnodifier". uWou" ~ est un norn ayant plusieurs sens;
nous nous contentons ici de: "substance, rnatiere ll • Dans
"Yang-houa-wou" II 1t~ ::: oxyde, "houa" se presente
subiternent sous la forme d'un participe passe etletout
veut dire a peu pres:substance rnodifiee par l'oxygene =

rnatiereoxydee = oxyde. "Eul" -=- "deux" est un adjectif
numeral ethabituellementun nombre cardinal; mais dans

" ~ -..-... " . .lIeul-yang-houa-wou", "d~oxyde" il a l'air d'un rnultiplicateur
ou d'un adverbe: llrnatiere deux fois oxydee".
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11 ne serait pas difficile de eiter d'autres exemples de
ce type en nombrepresqueillimite. La lecture d'un texte
chinois n'est rien d'autre pour un Europeen que justement
cette definition, se repetant continuellement, des valeurs
grammaticales qu'ont les caracteres X, Y, Z dans la
combinaison X - Y - Z. lei l'on se limite bien entendutres
tat aux seules combinaisons de caracteres inconnues.Pour
les expressions dejcl apprises, il importe peu cl l'Europeen,
et encore moins au Chinois, que tel ou tel caractere soit
interprete comme nom ou comme verbe. "ta-hiue" veut dire
"universite", peu importe de quelle fa~on on al'intention
d'interpreter la fonction grammaticale des composantes.
Malgre ce1a, l'Europeen - du moins l'auteur de ces lignes ­
aimera-t-il toujours conferer aux caracteres isoles la
fonction grammaticale qui luirevient cl sonavis. Lors de 1a
1ecture de la combinaison de caracteres "kiä-sou-k'i"

1:10 i!l...~ i1 ne dira pas tout de suite "acce1erateur"
mais interieurement "augmenter-vitesse-appareil".

Le penchant d'attribuer 1a fonction grammatica1ecorrespon­
dante aux differents caracteres d'une combinaison de
caracteres, peut ,~tre exp1ique respectivement excuse par
notre sens 1inguistique europeen (lire: indo-europeen); i1 ne
faudrait surtout pas le supprimer. Car ce penchant d'aboutir
cl une analyse grammaticale satisfaisante d'une combinaison
de caracteresdonnee, n'est - mutatis mutandis - rien d'autre
que l'essai de trouver le sens de toute 1a combinaison de
caracteres cl l'aide des sens des caracteres isoles. Or,
cette possibi1ite de reconna1tre ou de deviner cl l'aide des
composantes le sens du "melange" est unavantage inherent
cl l'ecriture chinoisedont il faut abso1ument tirer profit.
C'estcet avantage qui nous a fait faire le pronostic
optimiste que la lecture d'un texte chinois, justement pour
le scientifique - et cl vrai dire seu1ement pour le
scientifique- est nettement moins diffici1e qu'il n'est
communement admis.·
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Nous ne voulons pas -contester queles caracteres chinois
presentent des difficultes pour l'Europeen. Les enfants
chinoisapprennent sans surmenage, aucours des quatre
premieres anneesscolaires, environ1700 caracteres, avec
lesquels ilest possiblede faire deja beaucoup.L'Europeen
doit öependant assimiler ces caracteres a un a.ge, 011 le
bourrage de cra.he ne semble possibleque SOus lamenaCe de
l'emplaide la force. lIest vrai qU'il existedes'caracteres
qu'il suffit d'avoir vue uneseule fois pourne plusjamais
lesoublier. Le lecteur de ces lignes n'oubliera plus
jamaisque le caractere '~ "man veut dire "cheval".
Malheureusement, ces caracteres, qui sont des images simpli­
fiees ou stylisees, n'existent qU'enpetit nombre. De
m~me, lesnombreux caracteres ne representant pas d'images
-nerepresentent-ils pas des formations de traits bigarrees ­
comme nous allons encore le voir dans une des suites de
ce travail - mais·ceci ne change rien au fait qu'ilfaut
apprendre certaines choses par coeur. Toutefois, le fait
que les autorites con@unistes de la Chine Continentale aient
apporte des simplificätions radicales a de nombreux
caracteres,c.a.d. que le nombre detraits aitete fortement
reduit,estune certaine aide pour l'Europeen, a condition
toutefoisqu'il n'ait pas devant les yeuxdes journaux de
laChine Nationaliste qui continue d'existersur l'tle de
Taiwan (Formose): les Chinois de la ChineNationaliste
continuent d'ecrire les caracteres dans leur forme non­
abregee. Malgre tbutesles irritations quel'Europeen
eprouve en face descaracteres chinois, il existe cependant
une consolation potir lui. En fin de campte, il suffit de
bien-mattriser un certainnombre de caracteresqui se
repetent toujours. Pour le rest l'on consulte taut simplement
toujours le dictionnaire. 11 est entendu que ceci correspond
al'aveude ne pas pouvoir survoler un texte chinois
rapidement. Mais cette aptitude est de toute fa~on tres
difficile a ,acquerir pour un Europeen; nOllS manquerions en
tout cas de sincerite si nous pretendions que nous sommes
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a m~e de le faire. Faut-il cependant se resigner s'il est
etabli qU'il n'est guere possible d'atteindre le degre
le plus eleve'?

DansIe paragraphe precedant on a evoque les difficultes·
des caracteres chinois qui sont en fin de compte des diffi­
cultes.de memorisation. Si l'on connaitcependantles
caracterestrouves dans une phrase donnee - ne serait-ce
qu'apres consultation du dictionnairet - il est relativement
stlr et facilede deviner, dans les textes scienti.fiques, le
sens de toute la phrase, presque sans connaissances grarnma­
ticales et presque sans experience de la traduction. Pour
cela n?us presumons que le traducteur lui-m~me soit scienti-
fique ou m~e expert du domaine dont il est question dans
le texte a traduire. Nous rappeIons d'autre part que nous
parIons de textes scientifiques. Tout ce qui a ete dit dans
ce guide ne concerne pas les textes litteraires, journa­
listiques, historiques, philosophiques et classiques. Par
contre, les notions physiques ou chimiques rendues en
chinois par des combinaisons de plusieurs caracteres sont
dans de nombreux cas faciles a deviner par le physicien et
le chimiste. Et ceci est l'extraordinaire avantage de
l'ecriture chinoisepour le scientifique, un avantage que le
scientifique chinois n'a pas lors dela lecture d'articles
europeens traitant des sciences. Sans la connaissance d'une
quelconque langue europeenne, le scientifique chinois n'a
p.ex.pas la moindre chance de deceler le sens du mot
"cyclotron". Ou bien il connait l'expression ou bien il la
trouve dansledictionnaire. II nepeut pas reconstruire,
combiner ou "analyser" lui-m~e. Le physicien europeen par
contre n'estaucunement impuissant. Mises apart ses
connaissances en tant que specialiste qu'il possede de toute
fa~on, il ne lui faut qu'un peude talent de combinaison et
unpeu de courage. II faudrai t qu' il soi t maladroit s' il
ne comprenai t pas rapidement que 1(3 'JjjE jJa~ ~.

"houel-hiuan kiä-SQu-k't" signifie "cyclotron". Le dernier
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caractere luipermet deja de reconnaitreavec certitude qu'il
s'agit icid'un appareil. 11 est evident qU'il aura consuite
un dictionnaire pour connaitre le caractere, mais des
dictionnaires expliquant les sens des caracteres isoles, il
en existe autant quedu sablesur la plage. Lephysicien
procede alors systematiquementet se demande "quel appareil l '?
11 peutrepondre a nouveau lui-m~me a cette question avec
"appareil,dans ou aveC 1eque1 lavitesseestaugmentee".
Bon, ils'agit doncd'un accelerateur. De quel type d'accele­
rateur ils'agit, estexprime par les deux premiers
caracteres. Lephysicien consu.lte le dictionnaire et trouve
commesens du premier caractere "se tourner l

' et pour le
deuxieme egalement "se tou.rner"o Donc cyclotron.Que
~ # ~Q.It ..z "tche-hien kiä-sou-k' 1", "droite-ligne-­

augmenter-vitesse-appareil" veut dire accelerateur lineaire
n'exige egalement pas d'effort cerebral particulier d'un
physicien. Mais" comment un physicienchinois peut-il sortir
du "marais dedifficultes" s'il rencontre lemot anglais
"linac" et qU'il ne con:nait pas l'expression?

La langue chinoise doit son aptitude a exprimer une notion
scientifique cömpliquee de fa<;on facilement dechiffrable par
une serie de tara.cteres accouples, au faitd'~treu.ne langue
sans conjugaisonsni declinaisons ce qui permetpar la m~me

un·accouplement "sans menagement" des caracteres. lIen
resulte desrnetaphoresfortes, une concision deconcertante
et uneintelligibilitelimpide que l'etrangerarrivea
saisir. 11 suffit de conna1tre le sens des caracteres
ou de pouvoirleconnaitre rapidement,et l'on dispose de
ressources importantesal'aide desquelles il est possib1e de
faire quelque.chosesoi-m~me.En un mot: Les physiciens et
chimistesd'un centre de recherches nucleaires ne doivent pas
capituler lörsqu'il s'agit dedechiffrer le nom d'un
periodique, letitre d'unarticleou le resumedu contenu
d'un article... 11 existe des moyens qui les aident acontinuer
comme i1' sera explique maintenant a l'aide d'exemples
concrets.
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Nous allons maintenantexaminer quelques titres de journaux;
le premier titre est:

cf f!J tJ{ ~ j( ;J',iJ

.ep veut dire "milieu" et se li t "tchöng". Les trai ts iso1E~s

de ce caractere s'ecrivent dans l'ordre chronologique
suivant (7) :

\ 1504; 7438; 2669 (8)

(6) Les caracteres sont ecrits dans cette ecriture - comme
dans de nombreux journaux et ouvrages scientifiques
modernes - "a l'europeenne", c.a.d. de gauche a droite.

(7) L'ordre chronologique des traits s'apprend le mieux et le
plus rapidement par la pratique (montree ici). Il faut
considerer seulement que les traits horizontaux s'ecrivent
de gauche a droite, les traits verticaux du haut vers le
base D'eventuelles exceptions a cette regle fondamentale
seront signalees expressement.

(8) Afin de ne pas accabler le lecteur de difficultes, cette
premiere partie du guide renonce a expliquer de quelle
fa~on il faut consulter les caracteres chinois dans les
dictionnaires. Dans une des parties suivantes, j'essaierai
de simplifier considerablement cette procedure tres
compliquee. Afin de permettre au lecteur d'etudier
lui-m~me lescaracteres dans les grands dictionnaires,
j'ai rattachea chaque caractere lors de sa "premiere
mention" dans cet ouvrage trois numeros. Le premier numero
correspond au numero courant qui permet de trouver le
caractere dans le dictionnaire chinois-anglais de Mathews,
mentionne a la page 5 (annotation 3). Le deuxieme
numero permet de le consulter dans le dictionnaire
chinois-allemand de RÜdenberg-Stange (voir page 3,
annotation 1) et le troisieme numero dans le dictionnaire
chinois-russe de Ochanin (voir page 3, annotation 2).

(9) Ledernier trait /' commence en bas a gaucheetil est
trace en diagonale vers le haut. Si le trait avait ete
ecrit au pinceau, il serait relativement facile de
reconnaitre que le pinceau a ete mis du cöte plus epais
en bas a gauche. Le trait suivant est normalement ecrit
du haut vers lebas ~ , arrive en bas, le crayon ou le
pinceau font un petit crochet vers le haut (ce petit
crochet existe aussi vers la gauche. cf.p.ex. le trait J
dans le caractere suivant # ). Le trai t suivant dans
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@} veut dire "etat" et se lit "kouo". Il s'agit d'un
caractere abrege. La forme complete en est ~ • L'ordre
chronologique des traits pour les d~ux variante~ est le
suivant:

J

I

n FJF]·f:f] I~ ~ 00
9)

n F) FI JFf] (ij ~ ffi ~ lfJ (jJ

3738; 2761; 1917

4-.3/ "branche de la science"; k'o; 3389; 2380; 2704

./ 10)? 1- t t if' t~ ti'1~3f
"L

Tabrege pour ~ "apprendre"; hiue; 2780; 1153;3140

. .' 11a) 'I( ('-'C ~rt ~J( ~~, ~J(:J t!!1( IDJ(
"~ "L~. ~" >( ~ ~ ,,, ~ .... to .. rot. '" .. ~ ~If;'l 'rlt

" ,," ,"" ,...-.,. -:::P ,T =1 i ~ "J:! '
~ "li tterature"; wen; 7129; 8441; 6545.X

~ "cueillir";tchai; 278; 6640; 3879

- t:} r' t~.:f~ ~:.7 -tr #1 ~ .f~ ~ -t~ tiT

Il est relativement facile de deduire le nom du journal

~ Ij 1--1 l:ff. jz;j"~ compose de 6 pictogrammes, a
partir des sens indiques de ces 6 caracteres. 0/ IW ne peut
guere vouloir dire autre chose que "l'Empire du Milieu", c.a.d.
laChine.. fJt ~ est soi t une branche de science donnee
(pour celales sens du caractere =tJf ne donnent-ils
cependant guere d'indices) ou bien il signifie "science" tout
court.En effet, ce binOme se trouve aussi avec ce sens dans
les troisdictionnaires mentionnes, a savoir parmi les
combinaisons a plusieurs caracteres qui sont enumerees en­
dessous du premier caractere tf poureclaircir les sens
oe ce caracter'e. Le sens du troisieme binOme .;t ~ es t
plus diffic~le a deviner. Il faut avoir de la chance pour

le caractere rJJ , a savoir ./ sera corrunenceen haut a
droite - comme il est facile de l'observer sur le caractere
ecrit au crayon - et "glisse" alors en diagonale vers la
gauche

(10) le trai t ,/ debute en haut a droi te
(11 ) le dernier trai t / debute en bas a gauche
(11a) le trait " debute en haut a droite
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supposer que "cueillir" veut dire ici "sEüectionner". Celui
qui cu~ille des fleurs doit faire une selection. Si le
lecteur a eu affaire un peu plus longtemps aux caracteres
chinois, il ne s'etonnera plus sur les nuances de sens d'un
caractere chinois. 11 ne trouvera plus rien d'extraordinaire
que dans un seul et m~me caractere il peut y avoir des
sens qui n'ontrien de commun pour un Europeen. Sous ce
rapport, il est tout afait possible de compar~r un caractere
chinois avec l'etat excite d'un noyau nucleaire dont
l'energie n'est pas clairement definie mais qui possede une
certaine largeur de band~; le flou au niveau excite est a
assimiler a un.certain "miroitement" du caractere chinois.
Le fait qu'ilne soit pas souvent possible de rendre le sens
d'un caractere .chinois par ~ seul motfran~ais, donne
souvent lieu a l'irritation et puis a la resignation de
l'etuOiant. Elle peut ~treevitee. 11 ne faut jamais tenter
d'apprendre par coeur un caractere chinois a l'aide des sens
figurant dans le dictionnaire. L'auteur de ces lignes voulait
faire des progres particulierement rapides - du bon temps
ou. il avait encore une memoire qui lui pariit phenomenale - en
"prelevant" simplement quelques douzaines de caracteres du
dictionnaire afin de les apprendre rapidement par coeur et
pour lesavc>ir dejaa portee de la main s'ils apparaissaient
dans les textes. Cet essai, effectue avec beaucoup
d'acharnement, s'est termine par un echec lamentable: on
n'apprend pas par coeur les caracteres chinois isolement mais
toujours seulement en combinaison avec d'autres caracteres.
Ceci signifie naturellement d'abord une complication: pour
comprendre ~ caractere que l'on ne connait pas, il faut
apprendre encore un deuxieme que l'on ne comprend pas non
plus. Cette methode s'avere cependant payante: c'est veritable­
ment reculer pour mieux sauter. Dans une combinaison a
plusieurs caracteres, il est aise de retenir un caractere.
On retient le sens du caractere.f~ tchai "cuei11ir". d' abord
a travers ,les expressions ~ 1t ~ tchai-houä-eul
"cueillir des fleurs" et -:t.~ wen-tchai = extrait, resume
~morceaux choisis 1itteraires"). Si l'on rencontre maintenant
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pour la troisieme fois un binOme avec le caractere ~Ai

et si les notions apprises "cueillir, faire des extraits" ne
donnent pas un sens intelligible, on est tout de m~e sur
de laterre ferme.· Car maintenant on prend le dictionnaire,
consulte le caractere ~ et cherche consciemment d'autres
significations qui donneraient un sens adequat. Ceci veut
dire que l'on ne cherche pas sans discernement, c.a.d. sans
aide, mais que l'on suit une piste determinee qui aboutira
quelque part. Bien entendu, il est maintenant toujours
possible de tomber sur une fausse piste et d'arriver a une
traductiön entierement fausse, mais la consultationdu
dictionnaire, guidee par la reflexion, existe; il n'est pas
possible de demander plus pour commencer. Mais il n'est
d'autre part aucunement necessaire de faire plus.

Ainsi nous avons probablement reussila premiere traduction

du titred 'un periodique: cf W f.Jt ~ ;fZ...t1iJ veut dire:
"Extraitsdes Sciences de la Chine", c.a.d. extraits d'articles
scientifiques. Nous pouvons du reste reprendre haleine: les
extraits m~mes sont rediges heureusement en langue
anglaise ••••••

Le titre suivant d'un periodique est: 1t l:f(iiJJ,t&-
1t veut dire "se modifier" et se li t houa.; 2211; 865; 7142

A'./ 12).1t·
/12) 1 -" .

~penetrer, t'ong;6638, 8255; 6689

~~?i~~.@..

~~ forme abregee de f~
4955; 4393; 6098

t =t -t~ off .:tS t&.
- +:t. ··~ä § ~ tk.

\.
rapporter, journal; pao;

(12) le crayon est mis en haut a droite
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puisque nous savOns deja que les deux premiers caracteres
veulent dire "chimie" et que le dernier caractere peut
signifier "journal", nous n'avons plusde difficultes avec
la traduction. L'expression doit devoir direquelque chose
comme "Informations Chimiques". 11 reste a eclaircir le sens
du caractere i~ . Si l'on etudie les nombreux sens de ce
caractere dans Te dictionnaire, on conc;:oit facilement que le
t'ong a ici pour fonction de renforcer le pao: "journal
penetrant jusqu'a tous les lecteurs"; journal "comprenant
tout".

Encore un periodique: ~ J..f. ~ -t~

17ß matiere; objet; wou; 7209; 8503; 4482

/

-- -
bases; Ir; 3864;3133; 429

=f ~ ~I ~r1 ~r=1 ;t.e :f~ ~~ $.~

Par ~~ 1.,$ ~ "science des bases de la matiere" il faut
evidemment comprendre la physique. Ainsi le titre "revue de
physique" est-il deja etabli. 11 nous reste cependant a
signaler.que le ~ n'est pas en realite le !f de
!ItQ~L ~ mais qu.'il est rattache a .:t&. . Dans la
transcription onecrirait ainsi wou-li: hiue-pao et non pas
wou-lI-hiue pao. Hiue est a comprendre commeadjectif liea
pao: hiue-pao est une "revue scientifique", d'ou il est
traduit habituellement par Acta (physica sinica). 11 est peut­
~tre possiblededire sans trop insister que "hiue-pao" est
une revue·d'un rang plus eleve que "t'öng-pao". A cOte des
"Informations Chimiques" 1t ~ ~:t& , il existe aussi les
1t~ Jft .:t&,"Acta Chimica Sinica".

Une autre ··revue s' appelle ~iJ <!7jj!t~ ,;f...

(13) /'

(14) /

du bas vers le haut
du haut vers le bas
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•mettre enmouvement; tong;

'­- ~ ~Z7 Zp
/ ~ \~ ~ ~ ~'~ ,1. '/7'~
11 forme abregeede '"melange; tsa;6646;6466;903

-
volonte; tche; 971; 6991; 8536

L. "* -:I::- ~ -:I: -:J::-r / I~ Ic..:.. Ic;. ,

-:i:=
Iv' represente cependant en m~me temps la forme abregee

~ J--:J:du caractt:::re GLI..::.' qui veut dire "prendre note" etquise
...

prononce egalement tche.

...
prendre note; tche; 973; 6993; 8537

L' expression ~1~,,~ ~ iJ.. est facile ca comprendre si
l'on a reconnu quele troisieme caractere ~Sighifie

ici de nouveau"science" et que les deux caracteres
precederits decrivent la branche de la science concernee.
Etant donne que "mettre lamatiereen mouvement"n'apporte pas
grand chose, ilfaut essayer de dire p.ex. "objets en mouve­
ment"et se 'demander si cela ne pourrait pas vouloir dire des
"animaux".Ou bien on'cherchealors parmi les binOmes, ca la

sui te du caractere ~;:; apres l' expression ~iJ!t~

(on le trouve vraimentau sens lIanimaux") ou bien on cherche
ca ~~ dans l'espoir de trouver pour ce caractere un sens
comme "~tre vivant"; iciencorel'attente auraete justifiee.

~tJ ~ 1- veut dire "zoologie". Etant donne que le



- 21 -

dernier caractere du titre veut dire "noter, prendre note",
les deux derniers caracteres signifient "notes mixtes":
tsa-tche est l'expression habituelle pour Jlrevue tt • Le tout
veut donc dire: Revue de zoologie.

Le dernier titre de revue que nous donnons est:~'.J ~E..

'"origine; yuan; 7725; 9113; 8428

.,
fils; tseu; 6339; 7476; 3098

,
~tre a m~me de; neng; 4648; 4046; 7186

Tseu J est un caractere pouvant avoir plusieurssens; outre
"fils" il signifie (dans lestextes historiques) "baron",
dans les textes philosophiques (voir la maxime en t~te de
ce guide!) il veut dire I'le maitre", et particulierement
Confucius lui-m~me. Dans le langage familier, il repr~sente

par contre un caractere qui - rattach~ a d'autres caracteres ­
forme des noms, et alors il importe peu que le caractere
pr~c~dent doive ~tre consid~re principalement comme nom ou
p.ex. comme verbe. Si l'on veut, on peut le traduire par
"chose" ou p.ex. par "taine" comme dans "cheftaine".~... ~
veut dire Jlatome". ~:J ~ß veut alors ~videmment dire
"energie nucleaire". 11 s'agit d'une revue qu'il est
impossible de se procurer en dehors de la Chine bien qu'elle
puisse ~tre souscrite librement en Chine m~me a notre
connaissance.

En tant que suffixe de nom, J-' appartient dans le langage
familier aux caracteres rencontres le plus souvent. C'est
alors habituellement un enclitique que l'on ne peut donc pas
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rendre par un ton. Dan: des mots comme f* .. kbuan-tseu1 5)
(tube), '-$,-It:.} k 'ien-tseu16 ) (pince~ #Sf ·ko--tseu17)

(reseau cristallin), fE +'pa-tseu18) (eible), letseu
est atone, et ne se prononeepas au troisiemeton qui lui
revient normalement. En physique et en ehimie par contre, il

possede souventle troisieme tori plein. Les"neutrons"

s'appellent tchong-tseu ~ ~ ' les protons ~ ~
, ,,1 9 ) • . . .. '" 20 )tche-tseu , les electrons 1iI:. ~ tlen-tseu, les mesons

1r} kie-tseu21 ). Les neutrinos sont designespar l~s
Chinois comme 'Cf·1~.:f tchong-we{-tseu22 ) alors que

l' atome - nous le savons deja - s' appelle ~ ~ yuan-tseu,

~st la forme abregee de

7077; 8176

(15) 'tU
(16) t*
(17) ~

(18) fE

(19) !ffi.
1009;

..,
tube; kouan; 3557, 2561; 1488

, k.;r' H'( K,K:>!f. :r.:;f .':1
pincej k'ien; 899, 2139; 1036

/ ~ C 4" 11' 1;. -$.- i* "$.-f
reseau; ko;. 3309; 2318 ;1420 "

- t t -t~-f~ ~ .f~

cible; pa; 4837; 4278; 7285

.- .........~ ~.. '~.' _' .77 *:11 fe

~
'C.

tche; disposition;

(20) ~ est la forme abregee de I
6358; 6305; 7441

, .'Cl 'PI 'eil. .'~ . . . .

- ,- ;? $ ~ fl? ~ ft
..

kie,'..'~tres.itue entre"; 629; 2050; 2742

(22) 1Jt5Z
6394

we{; (mieroscopiquement) petit; 7061; 8369;
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la mOlecule?J'~ fen-tseu23 ), les ions ~'f l:i:--tseu24 ),
les particules tout simplernent~ f Il-tseu.25 ) •

Nous allons maintenant nous attaquer directement auxpremieres
phrases d'un article scientifique. Les Chinois disent
remarquablement souvent de leur langue que - ne connaissant
pas de grammaire - elle serait simple comme bonjour. Si cette
affirmation etait correcte, la langue parlee ne serait
soumise a aucune loi et on pourrait p.ex. choisir a volonte
l'ordre chronologique des mots dans une phrase: les Chinois
seraient les premiers a resister a cette profanation de leur
langue - evidemment de bon droit. Bien que l'affirmation
citee ci-dessus constitue certainement une exageration, elle
contient neanmoins un grain de verite. Car une partie
importante de la grammaire n'existe pas du tout en chinois:
la morphologie; la langue chinoise est - comme nous l'avons
deja dit - une languesans conjugaisons ni declinaisons.
Alors que l'on ne peut faire autrernent que de "gaspiller"
d'abord quelques mois sur l'apprentissage des dif.ferents
"visages" desadjectifs, des noms et surtout des verbes pour
la lecture d'un texte russe ou fran~ais, la langue chinoise
ne se permet pas ce luxe. Cela veut reellement dire que nous
pouvons faire un essaide traduction des maintenant, et ceci
d' autant plus que nous n' apprenons pas' lec'hinois conune
langue parlee mais que nous voulons seulement comprendre, c.a.d.
traduire le chinöis ecrit. J'essaierai d'expliquer les parti­
cUlarites grammaticales qui se,presentent ici.

(23) ?J' partager; fen; 1851; 179; 4289 ./ ./' /7 "'73­
L'expression signifie qu'il s'agit de quelque chose, qui
peut ~tre partagee (en atomes) alors que les atomes At ~
sont precisement non divisible et a l'origine de toutes
les choses. D'autre part, ,fen-tseu. signifie aussi le
numerateur d'une fraction.

(24) f!j . la forme abregee de fi11 (s' )eloigner; 11;
3902;' 3186; 884
~. ~,-!r "i7üt Q; ~ ~ $1~ fJ1t $11

Pour le createur de mots chinois l'ion etait justement la
"chose", d'ou quelque chose avait ete eloignee, ä savoir
un (des) electron(s).

(25) ~12 grain; 11; 3923; 3214; 554

...
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fan yeou y{ tso
tous,exister un(e)faire
toutes
les
fois
que

.. - ...ta kia tche - tao
grand familIe savoirchemin

.--
..

yong
uti­
liser

- 11
force

!JI~ .i] - ~. ./J, #I i ;/5 ~

ta - hiao hiäng-teng
grand reciproque

fäng - hiang hiäng- f~n

direction reciproque
pl -yeou yl.
indis- un
pensable

exister petit egal direction oppose

.~ ~ 1~ Al /J f~ ...i-vt ~ i fGQ... ...~

v ..
fan - tso-
oppose

faire

ti
adjec­
tif
suffixe

.. ~yong--ll
utili-
ser force

..
tchö

ce

~ ..
kieou che
alors ~tre

... ,
tchou - mlng
faire nom
connattre

~'tJ 4: ~ij
lifk -:::: ~ 1t:J3 - ~:,A.

, ... - '\ . ..
ti nieou touen ti san tlng- llU
adjectif boeuf s'incliner forme des trois fixer loi
suffixe nombres

ordinaux

Nous etudions d'abordanouveau les caracteresisoles quant
a leur sens, sons, tOns et quant a l'ordre chronologique
correct des traits. L'experience montre que l'etudiant qui
doit beaucoup.retenir a la fois, a tendance a negliger les
tons. Il se dit: d'aborq. le plus important, lescaracteres
eux-m~mes, l'eur signification, leur prononciation. Plus tard,
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lors de la "repetition", je ramasserai en passant les tons
que je ne peux de toute fa~on ni prononcer correctement ni

distinguer dans la prononciation d'un Chinois. Aussi raisonnable
que cette rationalisation-de l'etude puisse para1tre, il

faudrait essayer par tous les moyens de retenir des maintenant

le ton rattache ci chaque caractere. Autrement le "plus tard"

deviendra ci coup si1r un "jamais". Car desque l'etudiant aura

trouve plaisir ci "decoder" les phrases chinoises - et ce·
plaisir sera probablement proportionnel au sentiment de

securite augmentant rapidement - il ne sera plus guere enclin
ci apprendre encore par coeur des tons (v. p. 45 ), et ceci

d'autant plus qu'il n'en a absolument pas besoin pour la
traduction. Mais cela signifierait de se priver soi-m~me de la
possibilite de lire plus tard·ci haute voix les textes et

d'utiliser Sa propre oreillecomme auxiliaire. Ceci signifierait
d'autre part que l'on se confererait une position de depart
defavorable si l'on devait decider plus tard quand m~me de
s'attaquer ci la langue parlee. Quoi qu'il en soit et pour

faciliter la memorisation des tons, j'ai choisi les accents
- ;' V" (fen, fen , fen , fem ) au lieu des chiffres

monotones fen1 , fen2 , fen3, fen4 , employes plus couramment, et

qui - je l'espere - se graveront mieux dans la memoire •

..
grand; ta; 5943; 5827; 5001

4?~ familIe; kiä; 594; 1844; 5731

~ .h ~ , ~ ~ ;f...~ ~

1e0 savoir, conna1tre; tche; 932; 7031; 1091

,
chemin; tao; 6136; 6062; 6632
.. ..~,
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JL tous, t6utesles fois que; Fan; 1771; 93; 7888

J fL .fL
..,

existeI'; avoir; yeöu; 7533; 8916;3582

:J- .•X' .•A=; ;tj

uni yi; 3016; 1169;1

112 faire; tso; 6780; 78i1 ;2065

/ 1.1/ 1.)- 11"" 1-'F

:~ utiliseI'; yong; 7567; 8929; 3707

)f1.ftJJfJ

,., '..
force; l~; 3920; 3217; 4782

711
'1- indispen§able; pl.; 5109; 4553; 8705

/1"-. I<":" I~" ~ ..

/J, petit; hiao; 2605; 5454; 8346

(les traits , et' s'ecrivent du haut
vers le bas)

;,F~ hiäng; reciproque; 2562; 5432; 1695

~I( ....

~ egal; teng; 6178; 6102; 3240

~ direction; fäng; 1802; 125; 4321

) ..3- ~jj

...
en direction dei hiang; 2549; 571; 3926

/ (fj ~

v
oppose; fan;1781; 88; 6102
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signe du genitif (voir p. 30
6163; 4361

et suivantes); ti; 6213;

la forme abregee de : pronom de~onstratif: ce (s,
tte); tehö; 265; 6826; 6611

)

. ,
alors; kleou; 1210; 7857; 7718

~~ ~tr~; ehe; 5794; 5202; 6002

~/f!!1 signeabrege de
,

: faire eonna1tre; tehou; 1361;
7272; 1648

:70 nom; m{ng; 4524; 3893; 1358

/ ?~~
~ boeuf; nieau; 4737; 4141; 2512

/.l-- c 4
,

s'ineliner; touen; 6584; 8200; 8301

fait - en precedant un nombre eardinal - de eelui-ei
l'a.djeetif ordinal eorrespondant; tl;6203; 6150; 4769

h.Jf:. fixer; tlng; 6393; 6343; 6016

h ":!:7 .~. ~~ .~

~'Ir loi; liu; 4297; 3624; 2620

/ ' 1 1~ 1a-~ 11"
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l1aintenant que nous disposons des ressources necessairesa
la traduction de la phrase, et grace a notre connaissance des
caracteres isoles, nous traduisons:"lagrandefamille connalt
le chemin", et nous constatons evidemment que nous n'irons
pas loin ayec ce non~sens. 1lfaut savoir iCi uniquement que
la "grande familIe" a le sens de "tous", c.a .. d. toute la
familIe avec töus ses membres. Nous aurions pu trouver cette
verite aussi dans n'importe quel dictionnaire en consultant
le premier caractere ~a ~ • La m~me chose est vraie pour
"connaltre le chemin" ;'ce binßme sJ.gnifie tout simplement
"connaltre". Beaucoup de verbes chinois sont assembles dans la
combinaison d'un verbe avec un nom. "Mange!''' sedit en Chinois:
"manger un repas n C7~ ~fz.. .r( tch'e~fan.nDormir" se dit

"faire un peti t somme" .~ *I. chouel-kiao; "travailler
(avec ses mains)" se di t "faire du travail" 1~.:t.

" -tso-kong.

Le sens des premiers quatre caracteres est maintenant clair:
"tous savent" , "comme il est generalement connU == comme on
sait". Maintenant nous prenons le cinquiemeet le sixieme
caractere et traduisons par "tous existent". Cette traduction
paralt assez denuee de sens, d'autant plus que le caractere
suivant veut dire "un". 11 suffit de nouveau de savoir
simplement qu'en chinois, ce qui existe, ne se trouve pas avant
le verbe...::t[j yeou "exister" mais apres ce verbe. 11 s'ensuit
que ce qui doit exister ici ne peut jamais ~tre "tous" /l

; ,
fan. Ce qui signifie de nouveau que le caractere "fan" doit
~tre utilise lci dans son deuxieme sens "toutes les fois que".
Ainsi nous serions deja Sur un peu de terre ferme: "comme on
sait)toutes les fois qu'existe une force .•••••.• ": Nous ne
savons certes pas encore de quelle force il est question.
(nous n' avons pas encore dechiffre ies deux caracteres11= }fJ
devant le caractere IJ l~, force) mais puisque nous avons
traduit correctement les deux caracteres suivant 11 ~
a savoir "pl-yeo;;'n par "exister de toute fac;on", le physicien

\

peut deja deviner, avec un peuQ-e chance, lä teneur de
toute la phrase: S'il existe une force, et que forcement
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c'est a dire en tout cas - doit exister quelque chose
d'autre, il ne peuts'agir ici que de la force antagoniste
dont il est question dans le troisieme axiome de Newton!

Les etudiants desinologie peuvent entendre, jusqu'a la fin de
leurs etudes, repeter leur professeur: "Les textes chinois
sont vraiment simples, il suffit de savoir ce qui s'y trouve".
Cette remarque est normalement accueillie avec le sourire
aigre-doux de rigueur. Il ne s'agit cependant ici non pas
d'une plaisanterie banale et usee jusqu'a la corde, faite au
detriment de l'etudiant concerne; laplaisanterie a un noyau
vrai. Une fois que l'on sait dans quel sens f:volue 1 'expression,
le dechiffrement detoute la phrase qui semblait avant
pars(:meede difficultes inextricables, est f:tonnamment facile.
Bien entendu, il faut mattriser l'imagination. D'autre part,
il faut que la supposition soit confirmf:e rapidement par des
faits irrefutables. Autrement, le doigtf: en soi tres utile
au traducte~ le conduit a de graves fautes de traduction.

Si notre supposition est exacte qu'il s'agit ici de la
troisieme loi de Newton, il faut qu'apparaissent quelque part
dans la phrase les expressions "force,action" et "force
antagoniste, rf:action". Elles existent effectivement: tso-yong....

, . . -t " ,
lJ. et 12 caracteres plusloJ.n fan-tso-yong-lJ.. Nous ne
comprenons certes pas pourquoi tso-yo,ng - l' expression se trouve
aussi dans les dictionnaires - peut signifier au sens fort du

"mot "action, processus, fonction, effet", alors que "yong"
doit vouloir dire au sens propre "utiliser"j nous devons
prendre acte de 1,' information du dictionnaire bien qu' avec
etonnement26 ). Notre traduction est donc arrivee maintenant a:
"comme on sait, toutes les fois qu'existe une force (action)

- il existe une ••••• force antagoniste". La ligne pointillf:e
se refere aux neuf caracteres qui sont places avant force
antagoniste (fan-tso-yong~li) et qui doivent encore ~tre

traduits.

(26) Nous pouvons probablement f:lucider cette question si nous
regardons lesdifferents sens du caractere.JfJ yong dans
les dictionnaires. Normalement, le sens "utiliser"
suffit. Nous observons cependant que le caractere peut
aussi signifier quelque chose comme "faire usage de, mettr€
en activi tf:"\~ Ainsi le binOme tso-yong deviendra-t-il
quandm~me pbur une bonne part comprf:hensible dans ses sen~

indiquf:s.
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La suite de la traductiön ne peut reussir que si l'on sait
que le dernier des caracteres mentionnes, a savoir ~~ ti
peut avoir plusieurs sens' importants27 ). D'unepart il peut

dire "cible", et alors il possede le quatrieme ton qui lui
revient: ti. Tres souvent,il est utilise dans lesens de

"un tel qui" .... comme nous l'avons dejea vu dans l' expressi.on
utilisee pour leschimistes: It hiue-houa-hiue-ti tl

• De m~me,

un physicien s'appelle-t-il en ehinois: "hiue-woU-lr--ti,,2S).

(27) On peut sans douteaffirmerquee'.est ce earaetere qui
est le plus employe en langage familier moderne. Hormis
dans son sens primitif de "eible", ce signeest prononee
par de nombreux Chinois "te" - eomme le "de" en franc;ais.

(28) Ce ti apparait aussi tres souvent dansdesphrases teIles
la suivante: Est-ee que vous venez d'arriver de Chine? =
Vous~tes justement de Chine, venir, un tel qui, pranom
interrogatif :n1. ehe. kang-ts' ai ts' ong tehöng-k9uo lai ti

~~ .1~!s,f!J~t~;~~~~4::8~8435
./ 1 11 1M 1T 1ff 1...~

,
eopule du langage familier!; ehe; 5794; 5202; 6002

e -YJj!. '3!f ~fl~
dur; käng; 3268; 1588; 2909

, fl.f1 FJ PJ .ffl ~ tIJ fil.J' I~~

abreviation deA'- ; justement; ts' a:l.; 6672; 6496; 7769
.,~

earaetere abrege de 1ft.. suivre (sortir)de; ts'ong;
6919; 8033;5992
/ ....<~~ ; / t ~A 1~A. 1'~ '(j~ 1'tt
abreviation de 3/t- s' approeher;la{; 3768;3007; 5429

-- .:- .:;. s:L t .J - =er :n 7ft JJt
abreviation .de ~
familier; mai 4540;

/ /.L ~

pronom interrogatif du langage
3924; 8824 -

, ~rFrJf
(29)

v . .
je; ngo; 4778; 8462; 6924

~ .::- 1" :t" 1t 1j $
1fj forme la majorite (dans quelques cas); men; 4419;

3768; 3436

11"7 1-=11!1 1f 1f~ 1F1:1f'
Jj.rf1 sign~fie ncus; . -$1" ~_ notre
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Dans ee eas, le earaetere est atone. Mais leplus souvent le
~11 atone. apparait eortune le signe du g€mi tif: ~ 1r, -e'iJ
/(ijf ~ fFf 'StJ Jl,~ ngo-men-ti yen-kieou-so ti ehe-yen:
les essais de notre institut29 ). Le signe du ge!nitif "ti" est
- eomme on voit - utilise egalement pour former un pronom
possessif a partir d'un pronom personnel. Ti apparait de m~me

souvent eornme suffixe de partieipe: si "ti" suit direetement
le verbe, il le transforme en partieipe passe30 ). Finalement,

"ti" est aussi un suffixe d'adjectif qui peut ~-tre rattache
a un adjeetif eompose de 2 earaeteres ou plus ou qui preeede
le nom suivant l'adjeetif. C'est eettefonetion qu'a "ti"
dans notre phrase. Cela veut dire que tous les 8 earaeteres
preeedant le "ti" sont aeomprendre eomme une sorte de
definition de l'adjeetif. Puisque nous connaissons la troisieme
loi de Newton, et quenous savons par eonsequent ee qui est
eerit par analogie dans le texte ehinois, la traduction ne
nous offre plus de diffieultes. Foree et foree antagoniste
sont "mutuellement egales" hsiang-teng. En quoi sont elles
egales? En grand et en petit = dans la quantite; dans la
direetion (fang-hsiang), par eontre, elles sont "opposees l'une
a l'autre". Notre traduction est done maintenant a peu pres:

~ (broyer done) examiner; yen; 7341; 8692; 2390
- ;;r ~ :6-= ";6;= :Ti;f

~ examiner; kieou; 1199; 2257; 7911
# ., ~ ~ ~

., p. ~ -'" ? ... ~

~.. . " , . . ...I fI lJ.eu; so; 5465; 5569; 2032. yen-kJ.eou-so est l'ex-
pression habituelle pour "institut"

-? :!I P 1'/ Pt?F- ?"
~ earactere ab.rege de' reellement; ehe; 5821;
:;I'- 5231; 8168

, ,;.;., ~ ~ ~ .Jk
~ ~ ' - :-? ~ ~ q:~ 1;~$ ~ ~

,~ examiner; yen; 7367; 8717; 8010 ... ,

--: ., ~ .~ ,~ "f,~ ,~ ,~
ehe-yen est l'expression normale pour "essai, ex­

\ perienee"

( 30 ) ~. f· 5J~e ffltJ fx .Ei tchöng-tse~-yin-k ,r ti
fan-yJ.ng = unereaetion deelenehee par les neutrons. La
langue ehinoiseest dl'Wle simplieite geniale. Si l'on
omettai t iei le TImt ti, la phrase exprimerait: les
neutrons declenehent une reaetion.

iJ/ eonduire; y!n; 7429; 8788; 1979

-7 :::r 5 5/
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Comme il est generalement connu, chaq'ue fois qu'il existe une
force il y a une force antagoniste, egale dans la quantite
mais opposee dans la direction.

Maintenant la fin aussi n'est plus difficile. Le "tlng-liu"
veut evidemment dire "loi, axiome". Puisque nousc savons deja
que "ti"transforme des nombres cardinaux en nombres ordinaux,
nous savons avec certitude que les derniers quatre caracteres

doivent dire: file· troisieme axiome".. Les caracteres J#.~
signifient "fameux" (=nom partout connu!). Si nous ne l'avons
pas devine, nous trouverons l'expression dans tous les
dictionnaires. Nous reconnaissons le "tili comme suffixe de
l' adj ectif ~ "Ceci,. alors estle fameux troisieme axiome". Mais
quoi alors avecleboeuf que s'incline? S'incline-t-il avec
respect devant le troisieme axiome? Cet.te difficul te ne nous

" ,pa,ra1.tra difficile ..a resoudrequ'une seule fois: nieou--touen
esttout simplement l'imitation phonetique du nom Newton. La
phrase s'appelle: ceciest lefameux troisieme axiome de

Newton.

Suivront maintenant quelques titres d'articles ayant paru dans

des revues:

-" "-,, v31 )
kouan-)~ tch'e-fa yang-tseu

"

(se) lever;k'I; 548; 1794; 5968

;:I:.. 4' =t: Jr- .JE .1=-7 :J::.:& Jtf!.
\ ...2f!i.... ..)\\1 forme abregee de , correspondre; Y1.ng;

...tf{. !\.::......7477; 8826; 8555 ... .. ...
... .... JT" j1l jtitft~ ß1" ~ ....~ . '1* ~

~F .:F):4))1 .. "- ICo'

faire sortirifä;1768;79;6287
7' V? -, !'~ ~oC.' j:l8'!'<: f<I..J ~ Jt

(31 ) abreviation pour fi'iJ se rapporter a; kouan;
3571; 2550; 3484

-/ =::. JP .~ ~ FIj 11' "'lIfJ f!~t:,Jj f'I} e l1!J
f utilise POl,lr ~; dans, sur;yU; 7643; 8980; 8956

~ T .J- .., .:JJ /Y"' ..;b1

L'a combinaison.#€. 7"kouän-yU signifie relatif a, concernant
~c()mme il est aussiindique par lesdictionriaires

.i0 abreviation de ll.. lenti .tch,e;1024;7134i6649
-, =:2.? ß ...~ / f;,if.Pr.A1~r ~'~

lI~abreviation de ~
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Ce titre d'un article sur la physique nucleaire devrait nous
paraltre deja cömme etant relativement facile: le dernier
caractere ~ nous sera surement connu comme suffixe de nom
(voir page 21); mais alors"nous ne progressons pas puisque les
dictionnaires nous abandonnent. 11 n'est pas possiblede faire
grand chose avec "la force primitive masculine" dans la
physique nucleaire; ici ce n'est cependant pas a la langue
chinoise et a son degre de difficultes presume qu'il faut
attribuer lacause de nos difficultes mais aux lacunes des
dictionnaires qui ne mentionnent pas qu'il s'agit ici d'une
autre expression pour des "protons"(les protons s'appellent
normalement ~ ~ (voir page 22). Mais que pourraient signi­
fier: "des protons que l'on laisse sortir lentement" autrement
que protons retardes"? Le ti tre complet est donc ".Les protons
retardes".

~ -1- ~~32)
ho - tseu fän-ylng
noyau

prochain titre se presente ainsi:
/ + >

.~ JE /}j *" ~ pi[
wou - k'o - lau k'ö - hiue - yuan

Notre

"tsal
se
trou­
ver
dans

'!k
7i..

kieou

cor- sou- mon­
neil- mettre stre
le

hf ~7 1ffl hJE lJa
sö ti houe{ - hiuan kia -

17iJ 1,$ :6?f
wou - li - yen

cour

it ~ J:- ,eJf ~
..

- k'l chang yen-kieousou
haut

ßI9 abreviation de p~ le "yang" de la philosophie chinoise,
r le masculin,c.a.d.la clarte,la limpidite;yang; 7265;

-" r fT FtEl i~e FE p~ ~~~, 8608; 4490

(32'J.A (se trouver)dans; tsai; 6657; 6473; 156

~ - /-A-A=~k , " ~i!!! . - ,,~:!:?p-
-I-,':::J corneille; wou; 7166;8475;4590 -....., "".

5l soumettre; k'o; 3320;2377;7555 - -+ c y ~
/i>1i:heiU:~~v~~enne~~~~7~~~n{~~~; t;~~t ~j lfJ ij

" { J IMJ 1-iM} tim) s'ecrivent du haut vers le bas)
G~ . B'~ p.~
1.7[. cour; yuan; 7712; 9131; 7474 '3 r r.:::' 7L
J:::.. en haut; ch~mg; 5669; 5065; 81 f I-.J;.

# noyau; ho; 2089; 755; 7997.j r -tr 1-; J~ ~
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Vu que nous connaissons deja la combinaison de caracteres
"houe{-hiuan kiä-sou.-k'lu pour signifier "cyclotron" et
puisqu'il est facile de dechiffrer l'expression wou-ll.-yen­
kieou-so (Institut de physique), il ne devrait pas ~tre

difficile de reconnaltre le caractere "ti", se trouvant entre
les deux caracteres connus, et indiquant le signe du genitif.
Nous sommes ainsi s"O.rs que nous avons. affaire au "cyclotron
d'un Institut de P'hysique", d'ou naturellement la supposition
que les premiers 7 caracteres contiennent une indication plus
precise sur l'institut concerne. Avant de nous tourner vers
cette partie de la phrase, nous traduirons d'abord les derniers
six caracteres pu.isqu'il est possible de les dechiffrer
d'emblee: "etudier les reactions nucleaires" •

..
11 faut savoir que le caractere J::,. chang "en haut" est
employe volontiers en rapport avec des verbes tels que ~
"se trouver dans" ou A.,< "suivre, a partirde ••• " s'il nIest
pas utilise conjointement avec le verbe. (suivant) yeo~

"exister,,33). En d'autres termes, cela veut dire que tsal et

ch~mg vont ensemble et signifient "sur le cyclotron". Cependant,
il ne faut pas prendre ce "sur" trop au pied de la lettre
car il peut ~tre tres bien traduit par "au". "Etudes des
reactions nucleaires au cyclotron de l'Institut de. Physique"
est ainsi le sens de la phrase a l'exception des caracteres
2-7. K'ö-hiue nous est deja connu comme voulant dire science.
Etant donne qu'en chinois comme en fran~ais "cour" veut dire
aussi bien "la cour" (de la ferme) que "la cour", p.ex. dans
"la cour de justice", la traduction de "k'o-hiue-yuan" par
"Academie des Sciences" ne nous par(3.1t plus illogique. 11 ne
reste maintenantplus que la combinaison de 3 caracteres

(33) "Sur la table" se traduit A± i.:t.k . Cependant, si
le verbe yeo~ s' ajoute, on laisse volontiers tomber le 4±.
"Sur la table se trouvent des eprouvettes"#. .J. ..1: /ij t{
~w _ ~ w ~ v

~tcho-tseu-chang yeou che-kouan

Ji, c~actere abrege de "* la table, tchö; 1262, 7167,

:r= .. ~f ;~. fi~'" ~ 4"i ~ 2305

~.J-.. caractereabrege de 1~ suivre, a partir de;
ts'ong; 6919; 8033; 5992
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enigmatiques: woü-k'o-lan; la corneille soumet le monstre?
Chaque fois que la traduction d'une combinaison de caracteres
aboutit visiblement a une pure absurdite, le traducteur d6it
songer qu'il s'agit ~ comme pour Newton! - de l'imitation
phonetique de sons d'origine non-chinois: woü-k'o-lan =
Ukraine. II n'est bien entendu pas toujours facile de trouver
le nom correct de la familIe, du pays ou de la ville si le

dictionnaire ne nous tire pas de l'embarras puisque l'oreille
chinoise entend souvent tout autrement que l'oreilleeuro­
peenne. L'essentiel est cependant que l'on se rende compte
dans de tels cas qu'une traduction textuelle est hors de
question.Tout le,titre est maintenant: t1Etude des reactions
nucleaires au cyclotron de l'Institut de Physique de l'Academie
des Sciences de l'Ukr~inetl.

Nous allons conclure la premiere partie de ce guide qui ne
doit pas comporter plus de 125 caracteres chinois environ,

par la phrase suivante:

~ ~ ~~ ~yo
tchong-yao t~

lourd im-
por­
tant

JE 1~
che hen

tres

JJ~
pie
(se),
sepa-
rer

1t ~ .Ej--~ ~, 1t
houa-hiue yU fang - chö - hou~

et

zone,
dis­
tin­
guer

-~
k'iü ...

M..
fou chö

exact rayon tirer
(d'une
roue)

f:iJ ~':J
kien ti

;64
k'iue

signe inter-
du valle
genitif

~L
hiue tche

ef}
m{ng ­
clair

~ ~ 1t ~ 3! ~.1f 'f;k -6 ""'E. ~7zt ... 11iJ '=.1~
" /

fou -
..

hiue che kao
,

- fou-chö - houa - yen - kieou - neng
haut

tt Hr E ti'J {t. ~ 5l "si /2- ~ jJj( j{, -::::I-,... ,
~ Yln - k'1 fan - yl.ng fang - chö-chö so ti houa-hiue

1t ~\ ~
h ' hO' h'oua - ~ue c e

ZR ~
yen - kieot

:/iX ~ r!t
~ . \

fang - cho - h~ng

pro­
prie­
te

-.7C,
yuan -
pri­
mitif

t
", ..... ,
sou
simple



- 36 -

Pourcommencer, nous recopions les caracteres en suivant
l'ordre chronologique indique:

Bß clair,limpide;mfng; 4534; 3898; 3554

1f1 en ~

abreviation de ~1I ; exact; k'iue; 1181; 2972; 964

- ,7 .:6/~{' -6" ~F§ ~~ .a-4 ;~ $~ ."6"r ~$ ~ ~'f
, . ,

rayon d'une roue;fou; 1980; 296; 1754
_.~ ~ ~;; fA ~ '~ ~

~ abreviation de ~

'7~

v
et; yu; 7615; 8992; 8059

~ .~ (~ fl.J ~~:f m ~
,

laisser echapper; fang; 1807; 143; 6361

.J- ~;h jj/ ::Ir" :$.!f ;bj(
, " ... ... ,

tirer; chö; 5703; 5110; 3215 (fang-chö-houa-hiue veut
dire "laradiochimie")

(fj~~ytt~

.:i... signe dugenitif de la langue ecrite; tche;935;6978;6589

) ~ L
~' intervalle; kien; 835; 2106; 3460

r f'-" ~,r:"

abreviation de

-7xlE
zone, distinguer; k'iü; 1599;2875;

787

ß~ (se) separer; pie; 5208; 4704; 2927

a fj :%.$' Yj

tres; hen; 2094; 455; 5906

f 1'9 1ft ft fß.
lourd; tchong; 1509; 7443; 462

/;:'~.~

\ "important; yao;,7300; 8612; 9032

- .~ ~ Cff1 t: f $



- 37 -

1;;
fcV haut; kaö; 3290; 1604; 3827

J- ....... ...3- ..z- .....
'r::I <0 " ~\ rj -0.,

t~ propriete; hing; 2771; 5550; 391

'I ,r ,t/ 'te='M: ·t~

. . . ... ,
prlmltlf; yuan; 7707; 9123; 7463

.:::::-.riL

f.......
,

simple; sou; 5490; 5654; 8445

Dans la premiere phrase, le caractere "ti", toujours important,
apparait deux fois. Le dernier "ti" a evidemment lesens
habituel "ce qui ou ce que". Les derniers cinq caracteres de la
premiere phrase peuvent ainsi~tre traduits par "est quelque
chose de tres important". Ce qui est important doit donc se
trouver quelque part devant ces caracteres. Les deux caracteres
k'iü et pie du binOme k'iu-pie que l'on trouve aussi dans le
dictionnaire, se renforcent ou se completent mutuellement. Ils
doivent vouloir dire quelque chose comme "distinguer" ou, sous
forme de nom "distinction··. Entre quelles notions faut-il, ,
distinguer ici? Une notion nous est deja familiere: fang-chö-
houa-hiue: la radiochimie. La deuxieme notion n'est pas
difficile a deviner: fou-chÖ-houa-hiue doit vouloir dire
"chimie des radiations". Nous nous demandons bien s~ comment
il sefait que le binOme "rayon-tirer" peut prendre le sens
de Itradiation". Iciaussi, un peu d'intuition, d'experience
et 'aussiun peu d'insolence permettent d'atteindre au out:
(corame les) rayons (d'une roue) tirer (de tous les cOtes) =
radiation. Il n'y a mairitenant.que le binOme: Itmlng-k'iuell
quicontinue a nous donner du mal. Dans les 3 dictionnaires
on attribue a ce binOme un sens d'adjectif: klar, offensicht­
lich, evident (Rüdenberg-Stange), clear and definite, self­
evident (Mathews ), ffCHbIM HnpaBHJIbHbIM; .n.ocToBepHbIM; tIE~TI-<:HM

(Ochanin) '" Mais nous ne savons pas que faire d 'un adjectif
puisque la "chimiedesradiations claire et exacte" ne nous
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permet pas de progresser. 11 ne nous reste plus qu'a ignorer
les dictionnaires, a prendre "m{ng-k'iue" comme verbe- (a peu
pres: comprendre clairement) et k'iü-pie comme objet qui y est
rattach~. Alors toutes les difficult~ssont ~limin~es:

clairement comprendre la diff~rence entre la chimie des
radiations et la radiochimie est important au plus haut
degr~34). Nous continuons tout de suite a traduire: la chimie

des radiations est d'~tudier ••• ; oui, mais ou se cache done
le compl~ment d'objet? Aquel autre endroit, si ce n'est
parmi les derniers quatre cara~ter~s pr~c~dant la virgule:
les r~actions chimiques? Et nous savons mainte~ant aussi que

tous les autres caracteres pr~c~dant ces quatre caracteres
repr~sentent une d~finitionplus pr~cise de ces r~actions:

le caractere "ti" nous l'a encore fait deviner. Nous traduiri­
ans carr~ment par: 1I1esr~actions chimiques provoquees,par
une radiation a haute ~nergiell si ce n' ~tait pas .le carac.tere
f1f sO(lieu), ici incomprehensible quinous en emp~chClit.

11 suffit de savoir que ce so est volontiers employe en
rapport avec le suffixede participe "tilI. Dans ces cas, le
sens du caractere n' a plus rien a faire avec "lieu" • 1lfaut

v
le traduire par "a travers de,par" ou lide". Apres le "SOll se
trouve le verbe qui a et~ transforme enparticipe passe par
le caractere ti comme nous le savons deja; devant le so se
trouve toujours ce qui ou ce que a provoque l'action
exprim~e par le verbe., dans ce cas la radiation a haute ener­
gie. Si l'on sait que yuan-sou est l'expression normale pour
lI e lement".au sens chimique, il est egalement facile de traduire
la derniere phrase: la radiochirnie sert a etudier les el~ments

radioactifs. Le tout signiEie donc en traduction libre:1l est
important .de biencomprendre la difference entre la chirnie

(34) puisque aucundes '3 dictionnaires mentionnesn'indique un
sens verbal de "m{ng-k'iue", on en arrive m~me a soup­
~onner qu'un tel sens n'existe pas. Je ne doute pas qu'il
s'agisse ici en effet d'une cr~ationnouvelle,linguisti­

quement fausse: k'iue-tlng~~ (definir exactement)
aurait ~te correct. Mais ces connaissances ne nous
rendenf pas service: en tant que traducteur nous devons
nous arranger avec la phrase setrouvant devant nos yeux.
Cela ne peut reussir que si nous passons outre aux
dictionnaires. Etant donne qU'ils sont souvent incamplets
dans leurs indications, il est d'une importance consid~­

rable que le traducteur complete le dictionnaire. C'est
pourquoi la phrase citee nous semblait particulierement
instructive.
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des radiations et la radioehimie; la ehimie des radiations
etudie les reaetions ehimiques engendrees par la radiation a
hauteenergie; la radioehimie etudie les elements radioaetifs.

Le systeme de transeription employe dans ce guide est eelui
de l'Ee61e franc;aise d'Extr~me-Orient (E.F.E.O.). Quelle est
maintenant la valeur phonetique de ehaeune des lettres d'apres
la transeription de l'E.F.E.O.? Dans ce qui suit, on deerira
la fac;on de les prononcer:

1. a (san, wan, yang et apres ou: houa ete.): se prononee
approximativement eomme le a du franc;ais "Iac". A la
fin d'une syllabe(la,pa, ma ete.) le a est plus long
eomme lea de .lll~ Franee" •. "ai" (lai, mai, pai, tai ete.) et
"ao" (lao, mao, pao, tao, yao ete.) ne sont pas de doubles
voyelles, mais de diphtongues. "ai" est prononee eomme le
"ai" de "taille". "ao" est exaetement le "au" de l'
allemand "blau". En franc;ais on obtient le son eorreet par
la prononeiation rapide de l'expression "la Hollande".
Rapide veut dire iei: ne·pas faire la pause habituelle
avant la prononeiation du "0" de "Hollande".

2. ~ (cheng, leng, meng, peng, teng ete.): se prononee eomme
le "e" de l'artiele defini maseulin franc;ais "le". "ei"
(ehouei, hei, pei ete.) est le "er" de beaucoup de verbes
franc;ais (dans~). Le "e" apres le "ou" ne se prononee pas:
louen = loun, ehouen = ehoun. La eombinaison "eou" (eheou,
leou ete.)se prononee exaetement eomme le "au" du mot
fran<;:ais "ehaud". Dans la eombinaison "ieoult(lieou, kieou,
tieou ete.) il faut elairement prononcer le "i" eomme le "i"
fran<;ais de "ni". Mais le "eou" se prononee iei eomme le
mot franc;ais "ou". Pour rendre la eonfusion eneore un peu
plus eomplete il faut savoir que le "e" apres un "i" (hien,
kien, lien, pien, mien, tien), et apres une voye~le a la
fin d'une syllabe (pie), se prononee comme "est" dans la
phrase "il est Franc;ais". Le "e" de "ngen" et "yen" se
prononee de"la m~me maniere.
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3. i: Devant les voyelles a (kia), e (hien, lieou) et 0 (kiong)
et a la fin d 'une syllabe (li, ni, ti ete.), le "i". se
prononee exaetement eomme le "i" du fran~ais "ni". Mais
devant un "un (liu, kiu, niu) le "iu" se prononee eomme le
"u't fran~ais de "du". Devant une eonsonne (kin, lin, ting,
yin ete.) le "i" se prononee eomme le "i ll dansles mots
anglais "sin", "sil1yu.

4. 0: Dans "fong", IIwong", ho, ko et k'o,le "0" se prononee
eomme le "e" de l' artiele defini franc;ais "le" •.0 devant
ng (hong,kong, long, tong etc.) et u (lou, fou, kou, tou

ete) se prononee eomme en fran~ais "ou". Pouro apres
a voir 1.0 a la fin d'une syllabe (chouo, kouo, houo) se
prononee eommele "0" dans le mot "choe". 0 a la fin d'une
syllabe et apres eh (eho),l (10), m (mo), n (no), p (po),
p' (p'o), s (so), t (to), t'(t'o), teh (tcho), teh' (teh'o),
ts (tso) et ts' (ts'o) se prononee eomme le ouo des syllabes
ehinoisesehouo, kouo etc.

5. ö (chö, tö, t'ö, tehö, teh'ö): se prononee a peu pres eomme
le "oeu" de oeuvre.

6. eul: Cette eombinaison represente une syllabe ehinoise fort
diffieile pour les etrangers. 11 faut prononcer le "e" de
"le" et immediatement apres le "r"de "record", mais sans
le "e" de reeord! Dans tseu et ts'eu le eu ne se prononee
pas (voir 17).

7. eh (eha,ehan, ehao, ehengete.)est le "eh" fran~ais, p.ex.
dans "chateau". "ehe" est exaetement le "ehe"de "chevalier".

8. Le.s eonsonnes f,l, m, w sont prononeeescomme en .fran~ais.

9. h (hai, han, hao, hen, hou, heou ete.) est le "eh" du mot
allemand "Buch". H devant i (hi, hia, hiang, hing, hiong)
se prononce eomme "Chine". "Hiu" est le"chu" de IIchueheter".
Hsiue se prononee eomme hiu-e. Le "ett ici se prononee eomme
le "eil de's syllabes ehinoises hien, kien ete. (voir 2).
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10. j: se prononce toujours commele jfranif::ais (jardin)

11. n: se prononce comme le n dans "Cannes"

12. s: (san, sou, so etc.) se prononce toujours aigu comme
le 5 de llsalle". Sseu se prononce comme le franif::ais "se"
(laver)

13. ng: a la fin d'une syllabe (fang, fong,keng etc.), le ng
se prononce conune le ng de l'allemand "Rang". Au
conunencement d.'une syllabe (ngan, ngao, ngen, ngeou, ngo),
le ng ne se prononce plus!

14. k: sans apostrophe et devant toutes les voyelles sauf i
(ka, kao, ken, keou, ko, kouo etc.),le k se prononce comme
le g de "garif::ontt • Avecapostrophe (k'ai, k'ao, k'en, k'eou,
k'ou, k'o etc.) il se prononce fortement aspire. Devant
un i (kin, kiong, kiu etc.) le k se prononce comme le dj
de "Djakarta". Avec apostrophe (k'i, k'in, k'iu etc.) le
k se prononce comme le "tj" de "panetier" • Apres ce. "tj",
on prononce le i franif::ais de "ni" (k'i) ou le i anglais
de "sin" (voir 3)(k'in) ou le u franif::ais de "du" (k'iu).

15. p, t: sans apostrophe
et le t se prononcent
"dent" (pa, pai, pan,
Avec apostrophe (p'a,
lettres se prononcent

et devant toutes les voyelles, le p
comme le b de ttboire" et le d de
pen, pi, pien, tao, tang, tien etc.).

, "t' t" t)P ao, p~, ao, ~en e c. , ces
fortement aspirees.

16. tch: sans apostrophe le tch se prononce comme le dj du mot
arabe djinn (tchang, tchao, tcheng, tcheou, tchö, tchong,
etc.). Avec apostrophe (tch'ang, tch'ao etc.) le tch se
prononce comme le tch de "Tcheque". Le "e" de tche et de
tch'e ne se prononce pas! (cf. che)

17. ts: se prononce comme un "d" franif::ais combine ave<;:: le "s"
de "rose" (tsai, tsao, tseou etc.). A,\ec apost;rophe (ts'ai,
ts'eng, ts'eu etc.) le ts se prononce fortement aspire
comme le ts de "tsarine". Devant un i le ts et le ts' ont
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dans le systemede l'E .. F.E.O. la m~me valeur phonetique
que le k et le k' devant i. Etant donne que la prononei­

ation des deux graphies est en realite exaetement identique,
et qu'une distinetion ne semble ainsi pas tout ci fait
raisonnable,oneerit dans ce guide sans exeeption:

k(iang ete.), et k('iangete.). Cela veut dire, que les
tsien, tsiang, ts'ien, ts'iang ete. sont toujours

remplaces par kien, kiang, k 'ien, k' iang etc.

18. y: dans llyi" cettelettre ne seprononce pas. Dans tous
les autres eas (yeou, yin, ying, yong, yu, etc.) le y se
prononce eomme ley de Yougoslavie. Il va sans dire que
le u de yu se prononce eomme le u de "du".

Comme il ressort elairement des remarques precedentes, quasi
toutes les lettresde la transeriptionde l'E.F.E.O. ont une
valeur phonetiqueautreque celle qu'ont les m~mes earaeteres
de l'alphabet latin dans n'importe quelle langue indo-euro­
peenne. On ne peut dOrle pas qualifiereette transcription de
tr~s bonne. Mais les nombreuses autres transeriptions ont
elles aussi leursdefauts qui proviennent du fait qu'il n'est
justement pas possible de rendre les sons ehinois avec des
lettres latins.

Pour permettre des exerciees, tous les earacteres ehinois
figurant dans ce guide seront enumer-es enCore une fois - par
ordre alphabetique et suivant leur prononeiation. Le leeteur
pourra lui-m~m~ verifier la prononeiation correcte ci l'aide des

chiffres ajoutes; ils renvoient aux differents points ou la
transcription de l'E.F.E.O. a ete discutee dans ce qui precede.

J= " el " j' '9'* fä; 8-1ehang; 7-1-13 X- ehe; :7
5~

#,1f! ,
~t

..
/L

I

... ~ ehe; 7 ehö; 7-5 fan; 8-1-11

'~
.. .. j§ "..:::; ehe; 7 - eul; 6 fan; 8-1-11

~Y --



- 43 -

fäng; 8-1-13

...
fang; 8-1-13

kaö; 14-1

k'i; 14-3

,
1an;8-1-11

8-3

k' ien; 14-3-2-111r,men; 8-2-11

~I::. ''=Jt neng; 11-2-13

8-.3

8-3

\
IJ.; 8-3

1·'·J.;

liu; 8-3

v1J.;J~

~

/:J

1t

kiä; 14-3-1

kiä; 14-3-1

,
kieou; 14-2

kie; 14-3-211'
~,

4;-IJ
.?

../b"&

...~)L

"hen; 9-2-13

hiäng; 9-1-13

,
fou; 8-4

fen; 8-2-13

v
hiao; 9-1

hiang; 9-1-13

"hao; 9-1

~
yJ
1~

1E1
~

. 'h1.ue; 9

hlng; 9-3-13 . 'n1.eou;11-2

...
pa; 15-1

y

ngo; 13-4

mi'ng; 8-3-13

811 mi'ng; 8"'3-13

,
kOi 14-4

. ....
k'1.ue; 14-2

k' ö; 14-4

k'iü; 14-3

. ,
k1.eou; 14-2

7

~

lK~

$4~

t$

f{

9-2-11

,
hOi 9-4

A~' ./~' ,~ ~~ .- ,t'1i h1.en;

't1.
j(jj:

~q!

fi<
...t& ~& pao; 15,...1

~.L

1't

1t

houa; 9-4-1

...
houa; 9-4-1

...
k' 0; 14-4

~ ~1J kouan; 14-4-1-11 '9'~ pl; 15-3

kouani. 14-4,...1,...11;'j. pie; 15-2

"tfpoü; 15-4

houe:l; 9-4-2

,
k ' an; 14-1 -11

kangi 14-1-13

1('"
~g

Iil~

f~

,
kouo; 14-4

lal; 8-1 --- sän; 12-1-11
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;

yuan;18-1-11

,
yuan; 18-1-11

yI; 18·

..
yuan;18-1-11

sI yln; 18-3-11

v
~yeOU;18-2

,.
~ yen; 18--2-11

f J.i1~; 18

4 fjil yU; 18

?t
&.

, ".'•lP mIi Ylng; 18-3-11
../~A~

" yong;18-4-13

"tso; 17-4

y

tseu; 17-6

fts 'aJ.; 17-1

..
touen;15-4-2

"tlng;1 5-3-1 3

y

teng;15-2-13

i\~t'öng; 15-4-13

..... ...'f!J1 tl; 15-3

t:b Jd1?,
'L ~ tien;. 15-2-11

J J tt,u.. '" " .
.A~ -U!::. t s ' ortg; 17-4-1 3

1/J11) tang; 15-4-1 3

tchai ;.16-1

tche; 16

..
tao; 15-1

..
ta; 1 5~1

...
SOU; 12-4

..
SOU; 12-4

IFf SO; 12-4

4-'.........

1t­
ß:.

li­
tiiJ
~

:t. tche; 16

~
lTN ,

16JgJ tche;
/ ...

~ " 16tche;

.::J= "I~' tche; 16

8-4

8-2-11

8-4

..
wou;

-wou;

,
wen;

,~
17iJ

1Jtf..... we{; 8-2

ß.-tchö; 16-4

-eP tchong; 16-4-13

.rJP .t/iA .'. ,
~~ tch'e;16

(~st './-C...~ tchö; 16--5

jtchong ; 1'6--4-13 ~a p~ yang; 18-1-13

...
tchbu; 16-4 ~ yao; 18-1
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Si I'on ditque Ie haut ehinois eonna1t quatre tons, i1
faut entendre eela dans ce. sens que ehaque ton se distingue
de I'autre ton non pas tellement par Ia hauteur abso1ue
du ton mais par un deroulement du ton qui Iui est
eara.eteristique. Le premier toncommenee relativement haut
etreste a Ia m~mehauteur.Le deuxieme ton eommeneea
peu pres a Ia hauteur du premier ton"mais monte apres
rapidement etdefa~on saecadee. Le troisieme ton traverse
une vallee; e'est Iui qui a l'evo1ution 1a plus eomp1iquee.
11 comm~e Iegerement en"dessousdu premier ton, diminue
d'intensite et monte denouveau. Le quatrieme ton eommenee
a lahauteur du premier ton et chute inunediatement. 11
faut saisirla premiere oceasion pour se faire dire
plusieurs syllabes chinoises avee leurs quatre tons par un
Chinois. La pratique constitue la seu1e possibilite de
mieux conna1tre et, finalement, de bien ma1triser 1es
quatre tons.

Ieiil faut eneore une fois rappeler qu'il ne faudrait pas
essayer de retenir 1esearaeteres chinois eomme earacteres
isoles. 11 faudrait retenir 1e sens d'un earaetere toujours
a l'exemple d'une eombinaison de plusieurs caracteres ou i1
figure. Hiue veut dire "apprendre", e'est le "hiue" de "houa­
hiue" (ehimie) et de "wou-ll-hiue" (physique) (en chinois:

~ 1L ~ €l~ ~ ) J!=. 17(J:f.:!. ~ 1fafJ ~ ) etil appara1t
p.ex. dans la maxime e1assique: hiue eul ehe-hf tehe!

Dans 1a partie 11 de ce guide, nous al10ns egalement nous
preoecuper de l'ordre ehrono1ogique dans 1equel il faut
ecrire les traits isoles d'un earaetere. L'ordre des traits
est important puisqu'il influenee defa~on deeisive l'image
d'un caraetere. S'il differe de eelui qui est usuel, le
earaetere semble parfois ineonnu, et i1 est souvent
impossible de le reeonnattre, et eeei bien que tous les traits
y soient. En outre, il faudrait toujours recrire les
earaeteres de memoire. Eerire des earaeteres chinois n'est
pas seulement un moyen bon marehe qui tranqui1lise les nerfs,
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et qui a sa valeur ci une ~poque de bousculades .C'·est aussi
et en premier lieu le seul moyen de maitriser les caracteres
chinois durablement.

Dans une des parties suivantes de ce guide nousevaquerons
davantage lastructure interne des caracteres chinois. M&1e
si naus d~truisons alOrsUJ:1.el~genderomailtiqueen
constatant pour laplupartdes caracteres chinois une orJ.gJ.ne
paur ainsi dire prol~taire,il ne faut tout de m&1epas
craindre que ltec;riture chinaise perde son "effet magique".
Lecharrne fascinantqui sed~gage descaracteres chinoisest
en fait l'allie le plus puissant de ltetudiant, qui l'aide
toujours Asurmonter l'id~e de jeter le manche apres la
cogn~e.

Finalement, ~l Y a lieu d'observer que nous essayerons de
publier comme compl~ment des parties II ou III de ce guide un
dictionnaire des sciences nucl~aires chinois-allemand-anglais­
russe, comportant environ 4000 expressions qui seront classees
de telle fa<;an (cf.page 15, annotation 8) que m&1e le
debutant peut trouverfacilement les combinaisons a plusieurs
caracteres qutil cherche.




